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TRIBUNE MINIERE 
s œ s usiftgnes 

de la compagnie de Dourges 
Jeudi dernier a eu lieu, dana te salle a» le, 

citoyenne Oieenr, un Congre» d* « M * les délé­
guée de la mneaatinn des mines de Dourge». 

A sept heures, le citoyen Malt* daclai* la 
séance ouverte et dcoca lecture d'une lettre du 
citoyen Beuanet qui regrette de ne pouvoir «a-
aèrter a la réunion, étant réseau caes 'ui par la 
maladie. Le citoyen Matoé est élu président et 1* 
attaeesi Sy4veetre Gustave seuietatre. 

On passe ensuite a l'ordre du jour et le Cfl» 

Ca adopte a l'unanimité la proposition suivante, 
Ise par plusieurs délégués : 

. Dorénavant, chaque toia que le pi Utils»* 
B'une section syndicale située sur la cooceastoa 
des mines de Dourges en tara la demanda moti­
vée ua Conârès sera convoqué par le président 
de la section d'Hérun-Uétard. » 

La question des salaires est longuement discu­
tée ; de tous les points de >a eor.cesaton, des plaia-
les arrivent. Tous les délégués sont d'avis que 
les liches doivent être ramassées lundi prochain 
4 la porte des lusses et qu'un exameo sérieux àe> 
la situation ait lieu avant le Congres qui doit 
avoir lieu a Lens le lundi de Pâques. Il en est 
ainsi décidé a l'unanimité. 

Apres quelques petites questions de convenance 
•sér» la» dèttguei. la citoyen Maté* leva la 
séance. 

e 

Aux mines de Dourges 
FICHES DE SALAIRES. — Les ouvriers n * 

MOTS soucieux de leurs intérêts se feront un d«> 
veir de remettre leurs fiches au camarade cm 
sera a la porte pour les recevoir, lundi, jour da 

H T faut montrer a la Compejmie. preuve en 
mains, que si elle sème le vent, elle pourrait re­
coller la tempête. . . 

Nous ne demandons qu'une chose, vyrre er tra­
vaillant', las salaires qu'on nous paie ra, sont 
pas suffisants ; la convention de Paris n est pas 
respectée : nous vouions la preuve, 

^ • • i —i a " 

Théâtres, Fêtes et Concerts 
SRAMD-THËÂTRJ DE LILLE 

Bappelons que c'est fluiourd*"'J2aiillL f t 
aiare. qu» sera donnée au wanu' rhéâtre, la z» 
représentation du grand succès da : MABJÈ. 
ajAGOEI.EIN'E, opéra de Massene*. 

L'attrait de cette soirée sera rehaussé par la 
Création d'une charmante comédie en A acta». 
CECILE DAL'BRY, véritable soirée sélect. 
T a ? spectacle commencera par « Cécile Daubry» 
g 7 h. î/S ; vers 9 heures, « Marie Mauxieleine •. 

Avis. — A l'occasion des Fêtes de la demi-Ca­
rême, location de costume» peur cavalc»cVes,l>alsf 
soirées, etc., etc. » 

S'adMSaer & M Guillaume, costumier du Théâ­
tre, de 10 heures, du matin à 6 heure» du soir. 

ne musique, corps de HapeVms-porapiera at aoelé-
tés de gymnastique : 

Ir» prime, 100 fr. — 2e prima, 5» «T.— Sa PUB»», 
* fr. — fiius dis prisses de ao franc» at 1? PMSMS 
4* ton». 

Primes d'adhélans rapides : 1rs prioss, M * 
— ta prima, 15 àr. — 3a prima, 10 fr. _ ._ 

Primes d'élolgnaraent : Isa prima. S» te. — 
Sa prime. 15 fr. _ _ 

Ea ouïra, or» médaille comraémoratrve trM 
m reotlas 4 chaque société par»» 

w. . X 
Sont admis en lissa si las harmonlat. tanna*». 

orphéons, trompette», aeoordéona, IjqluawnaéS 
corps de sapsura-pompiers at anatttéa de afltin»» 

_ - le «estival, la municipalité organise pour 
la' messe Jour 19 avril de grandes réjouiseaness 
publiques a l'occasion da 1 inauguration ds ut 
rue AntoutsMIlj : 

Manilestation de tatertste ouvritra eompas-
nant un défilé de toutes les sociétés de la ré­
gion : groupes œuhia'istes, sections et chambres 
syndicales, scelétés coopératives, d'instruction, 
de Libre Penses, soelétés cotomhophiles, sociétés 
de tirs, archers .arbalétriers, pécheurs, cyclis­
tes, etc. 

F âcner monstre de pigeons. 
Ttr à l'ara * la perehe. Feu d'artifice, bats, etc. 

TAVERNE CHARLES K o e h t u o r a â » t Bo« t " o » » l 

Souper», Plate caauds. apr. spectaele. Oaoucruute 
i a i 

TMEATRE-KURSAAL DE LILLE 

B I B L I O G R A P H I E 

Comment se procurer 
un* Encyclopédie ? 

Que de lo i s voua vous etea p a s * cette ques­
tion T 

Certes, les Dictir>nnalres encyclopédistes sont 
nombreux et l'on n'a que rembarras du choix. 
Mais le prix élevé détermine u n e hésitation bien 
compréhensible et souvent rexis ienee passe sans 
que l'on soit en possession de ces mouumenw 
remarquables <JU savoir humain. 

Le problème vient d'être résolu par la démo­
cratique Librairie du Progrès toujours soucieuse 
d'aider le peuple a s'affranchir intellectuellement 
et moralement. 

A peine le NOUVEAU DICTIONNAIRE LA 
CHATRE achevé, et ses milliers de souscripteurs 
servis, el le entreprend d© publier en EDITION 
POPULAIRE ce précieux et colossal ouvrage, 
fruit d'un labour obstiné. La Librairie du Progrès 
réalise, e n même temos. le tour de force de 
donner, a la fois, le DTCTtONNAIRB terminé 
fin 1907. et la Supplément commencé en 19TM. 
Ce dernier paraîtra à raison d'une livraison par 
série, tenant ainsi le Dictionoair» méticuleuse-
ment à Jour. 

Le comité d e rédaction compas* d e • Andr* 
Girard. E.-L. SpoH Hector France l A m Mille». 
Victor Méric. Henri Dagan P. Rivière, etc . a 
puisé ses documenta aux sources intartactuelies 
les plus eut/irls/ajs : Voltaire J J Rousseau d'A-
lembert, Diderot. Buffon. Condorcet. etc . et plu? 

Srès d» nous : Victor Hugo. Léon Cladel. Eugène 
_ Oe, Félix Pyat, Louis Blanc. Jean Grave, Jules 
Ouesde, Spencer Hawfcel, Darwin. Buetirer, doc­
teur Curie. Manouvriar. Elisée Reclus etc.. etc. 

Gel admirable ouvrage paraîtra à raison d'une 
séria par semair.e. La série composée de cinq li­
vraisons — 40 pagos iur trois colonnes. 18.000 
lignés, illustrées de nombreuses gravures, certes 
coloriées hors texte — sera vendue 50 centimes. 

EXCEPTIONNELLEMENT, afin que obacjn. 
avec une dépense modique, puisse s e rendre 
compte de la valeur de l'ouvrage, la première 
série sera !a!««aée a SS centimes. 

D'ores e t déjii roue engaaeorn tous ceux qui 
ont l'intention d'achetar cet ouvreae uniTje. le 
seul c,Tn"u dans l'essrit moderne, de libne crtt)'i<>« 
et de Ub-ne exnm^n. a prévenir-lour 'ibrsire. leur 
marchande de ioumoux nu lt bibliiHhémie de la 
gare afm que ceux-ci. le jour de la mise ea vante 
vernie, seient en mesure d* k » seirir. 

l a ' ore'nifri-e série du NOtTVFM' 'VfrmON-
NAIRF K.vrrv.r OPTTIT'JTTE LA CH \TRE paral-
tra le ?» mitru 191)0. 
UNE SERIE PAU SEi/AiNf» — Tous les Samedis 

LA CONSTIPATION 
«i le* AFFECTIOW* diverse 

de nSSTOMAC et de 
riNTESTÎN qui en décoaleiit 

tel» «lue MAUX DE TÊTE, AIGREURS, ÉCHAUFFEMEHTS 
ÉBL0UI8SEMENTS, etc . , etc. 

sont ffusVl* par l*g 

DRAGÉES DE SANTÉ 
X3 u b us» 

NORD 

% 

PHci» SPECIALE DU 
7, fîue des Arts 

En face la rua de Roubeix. L I L L E 

Eviter les contretaçonB, la Botte : 1 fr. SU 

Hsarttaatalions d* 
sence du succès décisif et chaque jour grandis-
east de OAUOINE A PARIS, les repteeentaUoa* 
Beront prolongées de deux jours et prendront an, 
par conséquent, jeudi prochain 26. Mais le pubUc 
est expressément informé que, malgré laToulede 
spectateurs que l'annonce de ces dernieret repra. 
aentations va attirer, il n'y aura pas d'autre pro-
longatton ; la troupe doit quitter Lille vendredi. 

Pendant' quelques jours encore, le Kursaal va 

Jamais d'insuccès à Lille 
Voici ca que disent des milliers de Rens 

qui ont emplayé les Pilules Foster pour.ies 
Reins. Ceci n est qu'une preuve de plus. 

reteliûr^es"ttrès~ joyeux que soulève l'csurre j Mme HooKhe, 53, nie des MeuniflW. Lille, 
l Misant as de Wiily et ses • clous • sensationnels. ; nous dit : •< Depuis plue de six mess, je souf-
1 . m, i frais de rhumatismes et de douleurs de 
-. , « i ^ x . — . . < k . < . . . l i / , p - t h x ' rtinn, surtout du coté gauche. Tous les mou-
O m n i a - U i n e m a i n o g r a p n e r a i n e t vemenU me devenaient diffieilea. et le mal 

Chronique dB$ Sports 
AUTOMOBILISME 

LE KILOMETRE LANCE A NICE 
Diverses épreuves sur le kilomètt*, avec départ 

lancé, viennent d'avoir lieu a Nice. Voici la liste 
des concurrenU classés premiers dao* chaque 
catégorie : 

Caiétforie 6 (moteurs cylindriques;. — 1. PBH> 
geot (duppooe), 4? sec. 1/5. _ 

Catégorie i (moteurs à Z cyliudres). — 1. Daf> 
tucq (Tonuad), 1 m. 2/S. . 

Catégorie 4 (moteurs a 4 cylindres, de 0 a 80 
m'm cTalésage). Oasse B (voitures fermées). — 
1. Bavard A. Clament Hfclma), l m. 1 s. 4/5. — 
Classe A (voitures ouvertes». — 1. De Dion 
(Blanc», M s. 2,*. 

Catégorie 3 (moteurs 4 cylindres, da 81 a MO 
1/2 d'alésage). — Classe B (voitures fermées). — 
1. Peugeot (Siegfried), 1 m. 4 s. 4/5. — Ctasee A 
'voitures ouvertes). — 1. La Buire (Rerotta), 47 s. 
2,J. .» 

Catégorie 2 (moteurs a 4 cvlindres, de 101 à la) 
d'alésage). — Classe B (voitures fercueea). — 1~ 
Berliet (Dupont), 55 s. tfi. — Classe A (voitures 
ouvertasl. — 1. Darraoq iBagusa), 5» s. 3/5. 

Catégorie 1 (moteurs à 4 cylindres de 21 A 130 
d'alésage',. — Classe B (voitures ferai*a»)- — 1. 
Lorrôine-Dietricb (P. Meyan). 43 s. 1/5.— Classe A 
(voitures ouverte*. — 1. Peugeot (Csarmien), 3* 
s. 2/5: 2. F. I. A. T. (LaforesUer',, 47 s. 

Concours de flexibilité (Vitesse, 1 kilomètre!. — 
1. Berliet (\fasse), 30 j . 1/5. — Lenteur (1 al.). — 
1. Mercedes (WenzeT), 4 m. 37 s» 

CYCLISME 
AU VELODROME EUVFALO 

Voici les résultats des épreuve» qui ont été dis­
putées diiuanclie, au Vélodrome Butfalo. a farto : 

Amateurs, l.uûû m. : 1. Auliray ; 2. Demangel ; 
3 Mai'écual. 
' Grand' Prix d'Ouverture, 1.OC0 m. — Demi-una-

let. Ire: t. H-wlier: ï Vfayer ; 3 Bootelller. — 
Se : 1. RuM : t. Oupré : 3. Meyer. — 3e : 1. Schil­
ling ; 2. Friol; 3. Bader. — Finale: 1. 
lier: 2. Huit: 3. SchiUina. 

Prix d'encouragement, 3 kil. : 
S. Toussaint: 3. BouteUier. 

Handicap. 800 m. — Finale: X. Dtmr» (sor.) 
2. Hetler (20) ; 3. Ledoc (35). 

L. chiens ratiers 
A ANZTrl . 

Diœ&ache 10 mai 1108, grand conoaurs d« 
chiens ratiers, organisé par la Club ratier Aozi-
noii, à l'estaminet Collart Baras, rue de Saint-
Amand, 65, au coin de la rue Thiers. 200 francs 
de prix. La mise sera de 6 franc* plus les rats. 
Un renard sers détruit par les chiens des ama­
teure. La mise sera da S francs. 

Courses à pied 
ACAMBR\I 

Dimanche après-midi ont eu lieu, par un temps 
sDlendide et en présence d'une foule considéra­
ble, le3 courses organisées par Cyclo-Club Caav 
brésien. 

Voici la résultat des épreuves : 
100 mètres vitesse : 1er Victor Dupuis, 14 s. ; 2e 

Félicien Blonde!, 14 s. 1*. 
5.Û00 mètres fond : 1er Navet Euthyme, 19 m. 

55 s. ; 2s Maicel Copin. 22 m. ; 3e Bauve lienn, 
22 m. 3 s. ; 4e Btondel Félicien SS m. 30 s . 

Hour-

9 . rue Esojuermoise, et 4, rue da Paj) 

û» soir, js 8 neuros et demie, « AH-Baba • ; la 
t Gmerre du Maroc • ; les - Iocompréfensiblea » ; 
le « Petit Savoyard » ; le « Contremaître Incen-

Football-Association 
LES RESULTATS DE DIMANCHE 

CHAMIIONNAT DE FRANCE (F. S. A. P. F.V 
- Le championnat de France proie»•innnela s 

et te Football CSab des Sports de Roubeix (H. Les 

BULLETIN COMMERCIAL 
M A R C H E S D E P A R I S 

Cours de clôture du £5 mars IMS 
COLZAS. — Soutenus. — Coor. 83 75. — Proon. 

83 75 — 4 mai SI 50. — 4 dern. 81 25. 
BLES. — Calmes. — Cour. 21 95. —> Proch. 

î ï 30. — Mat-Juin 22 75. — 4 mai 22 55. — J-août 
H. 30. 

SOCLES. — Calmes. — Cour. 16 75. — Proch. 
17 . . . _ Mai-juin 17 75. » - 4 mai 17 . . . — J.-aoOt 
16 75. 

tVOINES. — Calmes. — Cour. 17 60. — Proch. 
9. — Mai-juin 17 70. — * mai 17 60. — J.-*oût 

17 75. 
LUVS. — Calmes. — Cour. 53 »». — Proch. 

51 »». — 4 mai 51 50. — 4 dern. 51 »». 
FARINES. — Calmes. — Cour. 30 Ï5. — Proc». 

30 » . — Mai-juin 30 10. — 4 mai 30 05. — J.-août 
30 . . . 

ALOOOLS. — Calmes. — Cour. U 50. — Proch. 
45 50. — 4 mai 46 50. — 4 dern. 41 »». — 3 cet. 
39 50. 

LUCRES. — Soutenus. — Coar. 31 68. — Proon. 
31 75C — 4 mai 32 12. — J.-aout 38 37. — 4 OCt 
Z9 75. 

BULLETIN FINANCIER 
80URSS OE PARIS 

Paris, a mars IMS. 
l.e Marché demeura ferme dans la presque to-

Les porteurs de deux Bons-Prime du Rérea 
9a Nord pairont domi-place a cette ieprésenta» 
lion. 

BRASSERIE UNIVERSELLE. — Tasioo des 
"amlllesv — M Ti Baucher directeur pnprté-

s'aggravait de jour en jour : ces tempe der­
niers. Je ne pouvais même plue marctier du 
tout. Je craignais de faire le plus petit ef­
fort, car à la moindre fatigue, je ressentais 
dans la bas du dos des douieure aiguës qui 
se prolongeaient même juacjike dans les Vam-
bes. Il m'était impossible de me bajsaer on 

{ de me redresser. Inutile de dire que la n * ! , , deuxième match, éliminatoire dt 
ÎS^f ^ « ' S J ^ ? AV™*™* ^ T ^T0*'*? international du Nord qui s'est «spirt ià Tou? 

| petit mouvement d.ins mon lit. Oblige rte ag^g g-̂ st ternu'né par la vi-tofre du B >~ "• 
garder toujours la même no*itkm. seuffrant -
douloureusement, je me levais le m-itin to'i-Fami— 

laite, aise* da Théâtre. LUle. — Tous.lasiaara, ; ̂  l a M C - abf.ttue. d.Vv> uragée. J avals des ai-
m matinée et en soirée grand spectacle ooacert • ̂ e l 3 , d'estosnne. j étais onr.re=i3ée l'nTvpe-

tit me faisait di"»('H : i'avais des frissons 
subtils qui étai-n' bientôt suivis da 

Parisiens ont battu Roubnix par 3 buts a 1, 
ayant marqué un but dais la première mi-temps 
at deux dans la seconde : quand au but des Rou-
balsiens 11 a été marqué dans la deuxième partie 
du match. 

CHAI! F.NC.F. INTERNATIONAL DU NORD. 

Rouhaix iiifi a battu le Sporting Qub .ourquen-
nois par 3 buts a 2-

da 4 S 7 beuree 
La deapteoT Drawisky et ses fauves-. Mars*, 

Barde girondin; Lecourt, eoœlque; Mile Léa 
Darcy ebanteuse genre; Mlle vtaur Héna, dan-

Cosm<4>oiite ; MUe Friy.jeMe^eore peu» 
Bob: Mlle iaoe Mares, dicUon BaUey, 

Ck*qi" repréieriUUon. deux grandes séances 
de CinétDetogrsphe. l'Universel anéma. 

Entrée libre. Oimaiches et fêtes . Entrée 0.50. 
Restaurant de premier ordre. Cuisine soigrée. 

plat du jour : 75 centimes : plat du scar : 1 6anc. 

I . i . JNTS : Ciléii gratis aux Galeries Lilloises 

Bulletin OrpiiéôBique 
Le festival de Liévin 

ces sociétés musicales désireuses de prendre 
part au festival qui aura lieu à Liévin le diman­
che 1» avril prochain sort priées d'envoyer sans 
fêtard leur adhésion au président- du Comité d'or-
ganisafloa, M. Lamewin, député-mairie, à la 
(pairie de 1 Jévin. 

(«a primes suivantes sont offertes aux stciétés 

FEUILLETON DU 24 MARS. — N. 158 

pénibles. Bref, j étais dans un état alarmant 
qui m'inquiétait d'autant plus qa'aneun re­
mède ne me soulag.'ait. Cest alors qu'on 
ma conseilla de prendre les Pilules Foster 
pour les Reins, vendues s la Pharmacia Le-
clercq, 18. Grande-Place, LU**. 

.le le Tis et m'en trouvai bien. Dès les nrr> 
miers jours, je me sentis tonte soulaJé». Ut 
eontinuai le traitement et bientôt, tout 4 
fait rétablie, je pus me remettre au travail 
sans ressentir la moindre douleur. Par ra-
oonrvaissaiice. ]e recommanderai toujours ce 
bienfaisant rtmède et je serai bien contente 
si. sur mes conseils, d'antres personnes feu-
vent se trouver guéries avec les Pilules Fos­
ter pour les Reins, comme je l'ai été moi- i 
même Je certifie exact ce gui précède et ; 
v<we autorise à le publier. » On trouve Us 
Pilules Foster (manne origin-nl*') ciies tous 
les pharmaciens. 3 fr. 50 te botte. 19 fr. tes 
six an traneo contre mandat : Snocwlitôs 
Foster, H. Binac, pharmacien, S , rue St- • 
Ferdinand, Paria. 

Dans l'intérêt de votre santé, si vous voi ­
lez avoir un bon résultat, exigez la véritable 
botte «rrec la signature «James Poster» et 
refusez toute imitation ou substitution. 16. 

par 
LES SAIVT-GIL1 OIP NE SOVT P \ S ALLES A 

TOIRCOINO. — L'o match entre l'Union Satnt-
fiilloise et PU. S. Tourquennoise Alad unnaoed 
pour dimanche à Tbureolng, U n'a pas eu lien, 
l f n i o n Saint CnHoise. par suite de l'indispoa*-
bllilé de quatre de se s équip«ys n'ayant pas ef­
fectué le déplacement . 

MATCH D'ENTRAINEMENT- Dans un match 
d eotratneœent dispute A Tourcoing 1U S Tour-
çmennois (Vélétans % ha*u par 6" buts contre 2 
l Amicale de la Maisence. 

ché monétaire saecentue e t n'a pas dit ion der­
nier mot. 

La lient* Française 3 % se maintient aux en­
virons du damier cours 94.85. 

Les Fonds a Etats Etrangers qui bénéfleient de 
l ' a b j n J a n » actuelle d*s djaponibilités, ïout ter­
m e s et animés l.'ETténeure se consolide à 94,70. 
Le Turc Lnifiê t % passe à 94,80. Bonne tenue du 
Portugais a fiî.3o. t« s Rentes R u s s « sont égale-
mer.', tavori^os Je bons achats. Le 4 % 19Cn ta 
hausse i SUD. Le d % 1906 passe & 97,55, et le 
3 % 1891 ^3te 71,85. 

Las Etitlussernents de Crédit montrent une fer-
maté Indéniable OédM Lyonnais 1194. Banque 
de Paris U34. Bonns tenue de» chemins Fran­
çais . Pa:-i-'.jfon 4 l ï i o Le Nord a 17â2. 

Las Valeurs Je TVansport* sont plus -.nimées 
et enregistrent aueljacS proi^es. Omnibus 9Jtt. 
l a Thomson s'avance a 624. Le MétrcsTniitain 
ûntt S 498. 

Meilleure allure des principaux litres cuprité-
res. Le Rio à 159». La Tbarsi* ù, 144 et U Cape-
Copper résistant a 1"'J- , . 

Les Valeurs Industrielles Ru?' = sort relativ*-
ment bien influencées. La Hartmann finit A 508, 

"RÉSULTATS VRAIMENT MERVEILLEUX M 

£ £ £ " £ ' _ " * * ' VIH-V***! S Mm KO*. " ' e c o n s i d * r e I-BmulsJon Scott cornu 
l ' w si o b 5 n ! r L . " T r u r cl »' t o '»C""U «tt^ints de (aibWas. cnn»ti«ntiomK>lto i 

LE POURQUOI 
J Scott est r.»n s e u l e m e s t ptOdlfluisetueirt tertîfiaate mais a, ir plus, 

• ^ S avantage d'êa-e très bien acceptée- et tolérée par jeunes <m vieax , 
8» délicat « t û seaaiMe même qn» sotent iear palais et leur es tomac. 

L' 
Ecbant.Uond'eaBi m a c . coatre o Fr. 9S 4 s 
« l i b r e s ^ r e o i . , fEMVLSiON S C O T T 
« O * * 0 0 ' * " * < ^ * U t . s u . S t - H o - o r é , P A R » . SCOTT 

ht Sosnowice progresse S 1645. Le Platine de 
435 finit en faiblesse a 426. 

Les Mutes d'Or sont plutôt dnlstesnne. QolcV 
fleWs 88,50. Eaat-Rand 79,75. Rand-Mines 121,50. 
Perreira 381. 

Par suite da l'arrestation des principaux admi­
nistrateurs da Crédit Minier, les litres de cet 
établissement sont offerts an mieux sans eontre-
partte. Les action» Manchons Halte cotées 541 
samedi dernier, tombent au-dessous da cours de 
lue francs. 

•OURSE OE BRUXELLES 
Bruxelles, tS mars f » ï . 

Notre M S M M est en plein statu-quo, la semaine 
débute dans ose conditions ; c'est toujours la mê­
me pénurie d'affaires et les dispositions da " ' 
ebé restent même ioundes dans l'eoaem) ' 

Certaines firmes de tramways sont di 
alors que les Dividende Bruxellois sont en légère 
reprise a 980, les Jouiss. Caire ont de nombreu­
ses ventes & 985. 

Las Valeurs sidérurgiques sont peu considérées 
et leurs transactions des plus réduites. Cockerili 
cote 1.680. Ou grée 1.225. Sarrebruck ne peut co­
ter. 
Les Charbonnages sont un peu moins résistants, 

on assure que 3S lots de charbonnages anglais 
«ont être admis par le Ministre des Chemins de 
fer, il est regrettable que l'Intransigeance de nos 
charbonniers, qui n'ont pas voulu soumettre aux 
prix de nos voisins, se soit maintenue, cela leur 
eaieve 38 % des fournitures à l'Etat. Gouffre 1.320. 
Footaine-I'Evêque 2.137. Charbonnages Beiges 
573. Patience 928, 

Aux Etrangères, les ventes dominent, cepen­
dant on relève quelques achats en Ferra, de Pro-
korow recherchées A 362,50 pour 'a Priv, et 75 
pour POrdiriAire. 

BOURSE DE U U P a 
Lille, 2* inars 1308. 

TA situation du Marché des Valeurs Charbon­
nières n'est pas changée, les échanges sont tou­
jours peu importante. 

Anlche rétrograde vivement à 1.531, restant de­
mandé ensuite audit cours. Anzin plus calme re­
vient à 6.510. Bruay se maintient bien a 873. La 
dixième est inchangé à 87.50. Bully sans grande 
discussion se ttaite a 4.700. Le cinquanUème se 
négocie couramment au prix de 95.50. Campa-
gnac en le^rer recul à 116. Le 5e Carvin recherché 
S 405, on demandé l'entier aux environs du der­
nier cours sans contre-partie. Crespin regagne 
3 fr. 50 au cours de 71 fr. Courrières plus oafmo 
se discute A 2.576. Douchy reperd A 931 une par­
tie de sa dernière étape de hausse. Dourges plus 
discuté rétrograde à 308,50. FUnes enregistre quei-
qrles petites affaires à 86.25. Lens supporte en­
core assez facilement quelques réalisations i 822. 
Le dixième sans changement A 82.25. Liévin con­
t inue de s'échanger & 138. U g n y fermement tenu 
A 615. Maries 3n % plus discuté revient A 2.20S. 
La Part 70 % é3t moins bien A 3.100, le 20e en lé­
gère avance a 154,25. Nord d'Alals un peu mieux 
a 196. Pour les sept mois écoulés de l'exercice en 
cours, les bénéfices s'élèvent A 91.000 francs en­
viron. Cette valeur mérite donc mieux que les 
cours actuels. Viccigne conserve une bonne 
orientation A 1.290, le dixième s'améliore à 130,50. 

B A S T i N do Fonts ine- i ' -E 
jour» oar la D u * 

' E v o q u e (Balfiqus). 
A ee Jour, 8505 jraarisons bien al 

Sur ce rombre, 8*99 personnes apL 
nité, consenti A donner leur nom e 
rance. Liste comptât» sur demande. Cm M 

mettent taag votootiara. pour «sB 
à la.jBsisisjllini de 

autres personnes ont demanrlé le aasrss 
Nombreux «andldaf admis aux 
de l'Etat et de l'armée après 
de la Hernie ou du Variaoeete i 
qui les avait tait écarter moan 

Selon tes cas. le prix est de 875 A «5* «r.,1 
Mes apas entière guérison sur nulMeaBj m 
Ustta* de raraaft» pOar te sis. IklilBÉrB' 
aative envovee jrratls. Le doçssur SA 
la spécialité «/Ternie», depuis UBO: 
date le premier spécialiste ""' 
s'occupe que de cette seule 

sasi 

A TENDRE 
VASTE TERRAIS 

S I T U E 

i 
4 .700 mètres carrés 

Bonnes Conditions 
S'adresser A M. MARTIN, notaire. H, fm 

Jacquemars-GieUée, ou *, rue &* CbÏHfÈk 
4 LILLE. 

m n . 

Pour être renseigne rapidement «I 
façon précise sur tontes les valeurs Ss B*SB 
se, et notamment sur les (Jiartoonnagea, a i t 
dresser ara tournai 

LE RENSEIGNEMENT GÉNÉRAL 
publié à Lille, 5, Grande-Place. 

On y trouve tontes les InlormaUons 
cières inMressantea et une Revo» des 
chés de Lille, Parla ai 

De Tarant i TJmue ' 

EIDa, 44. ona fl. 

BOURSES 
Paris, Bruxelles, Lille 

da 23 Mars 190» 
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TU0ISIÊMR PARTW 

a- Otti, m«asi«iar de ReSists. tresT bteo W 
pèse de ruaaseaae, ponrsaivit SteoBernsSB ; 
M. Bernard, «ai a es* s*AasnH»* S**s* * 
voua. J'ai va M. Ferlin, te syndic de sa ledV 

— Je m'explique en d e « mots : * lTjfs- • Pnte, quand elle se fut apaisa» sous les 
pice des enfants trouvés de Marseille on 1 on ' tendres caresses de son a m a n î : 
vous reeueUlit & la mort de votre mère, — Octave, dit-elte comme dans une priera, 
Amélie d'Huynes, vous reçûtes os nom » 
d'Alexandrins Mai, car il fallait voua créer 
un état civil at l'on ignorant la nom d» votre 
mère. 

— Ainsi donc, dît Roeita d'en» vof* que 
l'émetaon faisait vibrer et affaiblissent con-
sidérnWement, cette pauvre jeuae tUte aMn-
dunnec était ma mèr* 1 elte qui a tant aimé 
O. tant aouSertt... 

~ C'était votre mère. 
— Maie voas avez sang doute des mawea 

oertaias 1 demanda Octave de Réglais. 
— Les plan certains, monsieur de *•*&**• est bien la ttlie de M. de Larpuy. C'est cette 

enfant, & qai l'o» vonlatt cacher l^njeara le 
\ trrste secret de an aatenamie. • « • i on npsaiB 

in acte d adop-
- Vite, monsieur fMephenson t dit_Lori? U o n ^ a t t ^ t e ^ d e m a î n du irtarinse'de M. et 

t'a qui presdenaeit ca 
Hates-vona I 

— M. Bernard «tait le oonnln germntai « • 
M Franooia Ray. fia 13X0, Uaw imni* Rey 
épousa M. Bernard. 

— Ma mère I s'écria Rosita. 
— Hélas 1 Bon, madame. Mme BeiBnrd 

n'était pas votre^Hèr», dit l'Anglais. 
— Voas avies cinq ans, madame, quand 

M. Bernard, que von» /Croyez votre père, a 
épouse Mm* veuve Rey, an oenwsas par ad-
liance* 

— Est-ee vrai f . , 
— Voua êtes AlnauBrlnai S e taBrBBy. 
Cette révélation fut pour tous comme on 

COUP CW fOQul^C» 
— Voici votr» net» S e natesnno*. «St SU-

y^ent-m. 
Bt il rem» on papier timbré, portent l'en­

tête de lo mairie de a4«|SB1 g rVlBl St S»"S . 
sortit do sanoeba..- V Bt 

vertu 
rendre, tiondaté du tendemain du _ . 

**"•'» stn""UMi»> ^ ffaam Bernard, et passé devant le Juge ae 

paix du XVII* arrondissement Voilà poor-
quoi vous avez toujours cru être la flue^f 
M. de Mme Bernard. Voilà pourquoi VOW* 
acte de naissance est introuvable. 

Rosita était neuraaaa. 
Tontes sortes de everd»me*ts s ' e s t e * » «n 

eUe. Bile aimait cette jeuae fine morte à 1 oo-

&ital, ayant 1» aotmage d> ac taire josan a« 
out, pour qne sa tanle m» raiailBt p»i"» 

sur le nom de ses parente ; cette jeane n i» 
qui était sa mens. 

EHe aimait aussi ceux qu'elle avait tou­
jours regardas comme ses perenU ^f1 

l'avaient chérie toujours oeenaae tenr I 
— Cest donc voas, irandarae, dit 

esn «ères un court silence, qui êtes 
tière de U. de I^rpuy, vo t te jere ! 

je voudrais que ta m» permisse» ce que ie vais te demander. i~«»"«"— t M l 

— Ouei donc, ma bien-aimé» î répondit le 
jeune homme aeee amour. ~ Esi>côçS£tes 
désirs ne sont pas mes v o l a ^ t ô a t ^ 

— Je voudrais que Von ameaàt le corps de 
ma pauvre mer» à Perte. ™*"™B "* v 

L a v é n é r a i ^ dneteer n* » a t B«arnpécher de 
awrpreodre une terme m£^j,tnr« »»» patt 

~ £ ! - ^ ^JT ^ • ^ î° ^ ïaT>romets. 
-•• l»r?!g1-^J?o n i2*reaaast , ajonta-t-eUe, 

car » m'e^Bteit bien, «t te l'aime nuBsi. — Je 
l'aime encore plus, car c'est U mena de cette 
f^mnw par qw ny^ssantetnntaBuferL, c est 

sonne. ' 

lie, I
Jaeobo et le Napolitain Orfilo ont été pendus, 
l is le méritaient bien. 

La ROUUQ a passé en cour d'assises. EUe 
a fait le jour de son Jugement »ne Mène 
inouïe. On a dû 1 emporter de vive toroe. n-ue 

. u u w , » — titsttltajt les juréa, to niag»s$rnis,Jn foulent 

— M» .pwrvr» ssera, seupii» enonre t* 

Peurtent, o s Indifféra aneore de quelques 

Rostta voulut aller vo»» te Tteox comte 
crrlnyoes, aoB graad-père. 

l'BVOU' SOtt ÎMBéV 

tout ce que sa fffle avait souffert 
Il prit Rosita et Octavine dans ses bras el 

le» couvrit de baisers et de larmes. 
Ua»awié»Jl i iMiiN>^tep»*t i*ate l3se i i i ' . 
— Arrière-grand-père, disait-il de sa gros­

se voix, frappant le parquet de sa lourde 
panas L« Ou 1 mas entente, embrasses-moi 

l lrevtnt à Paris avec Rosita. 
Il voulut qu'on l'y çcniduisit. „ 
Lui-même n^oarait à l'autel celte q* U 

appelait sa fille. 
Céteit le par«x»rsBie du bonheur PfUT 

tous et surtout çoer Rearte, qni avntt «té si 
éprouvée et qui savourait aitec déliées toutes 
te» joies q»i ^inond»»art B ^ t g B B t 

JotalStepteertson a été coBviS*S*BaS?» 
tTOcteye deRégicls. H » i i e é « d # *****™* 
cent miUe francs <ml l'as* SB» dS*nrsnjaj» 
<Je ses débours. Mais il affirme qu U ne pren­
dra dn repos que lorsqu'U aura retrouvé 
Raoul de Montai. 

Loftal a quitté l'aduimistraiion, H est 
enVrédrtBS W»a g«ru1e ««l»on*<» hf • • » • » * 
aes tnterits lui ont esta e n * hante «înjefton. 

Le vieux comte d'Huynes vit toujours, n 
adore Octavine. Il adore RljÉle, I l voudrait 

gjajtenaïat ne jnmai»* monrir. 

Toussaint Malevue a ë t é f ^ ^ ^ ^ ; 
damné aux u»vaa» k««é§ à p«l>ét«»»e^ii 
frén vent q u * Bee-«alé, C'est Int seul qt£il 
lœuae d'être la couse djMoussea msAheur^ 
^ y P f f ° f g W les_bai»dlte de Kto^lPe-

même l'avocat qu'on lui avait donné d'oftice. 
EUe a été condamnée à vingt ans de réclu­
sion. 

La pauvre mère Ronchon, l'ex-concierge 
de la rue de Lodi, n'a pas été oubliée. 

Rosita a voulu adoucir les derniers jours de 
cette femme qui avait été bonne pour sa 
mère. 

'Au Pàre-Laciaise, -un magnifique tomoean 
à deux faces a été construit 

Sur l'une, il porte ces mots gravés en ot 
dans le marbre a 

Ici reposent 
ALEXANDRE DE LART-LT 

et 
AMELIE D'HUYNES 
Leur {Ole At»xanâH*e 

'éleva ce monument à leur mémoire 

Bt sur l'antre face : 

Ici reposent 
JEAN-NOEL BBRNAÎ1D 

et 
àlARIE-LOCISE REY 

l e u r fille RoSito 
i f/'eca ce monument à leur, mémoire 

Octavine est la oins bette entent cralon V"tU£ < 

•B 
Rso-?alé est te plus heureux dm l_ 
Il est l'intendant de la maison de 

qui a pris une splendeur inouïe et qni a* 4M 
établie dans un sotnptuajaix botet de FarranBl 
de VUliers. 

Il y est traité COuVXK un a m i 
N'est-ce pas à loi que l'o» do» presqu» 
On s'accorde à dire qu'il onMior» Haa, 

mance et qu'il se raanariern. 
II n'a jamais dit ie oontraire, mate U V»nJ 

auparavant faire disnmultie tout • 
Bue B l é «Bd n'est plus. 

11 ne drt pfas an mot d'argot. 
Et la soir, U va pma,, , V»»^!*,» 
Le vieux docteur Chanlelonp A « S L 

huit |ours, qu'U voulait h£ïrîsi£w &OOVBB 
une fenjme. 

— Et nons la doterons 
svossitnt Rosita. 

ffS . 
Peut-être saurorrS-noaag «JQ ix-_, „ , _ i _ 

sont devenus Rnonl de McaîtatAâBa tas» 
net! el Pierre Loursjtx. "*"~- ^ » **•*. 
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